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Pêle-mêle de chiens, de chevaux, d'équipages, 
Dames et grands seigneurs, courtisans, valets, pages, 
Un vrai chaos !.. et puis, le marquis de Soyecourt, 
Le damné grand-veneur qui se démène et court!.. 
Il dit que sans raison la chasse différée 
Fait rentrer au chenil les meutes sans curée... 

CHAPELLE. 

C'est triste pour les chiens ; quant aux gens, Dieu merci, 

Ils trouveront toujours quelqu'un à mordre ici. 

MOLIÈRE. 

Oh! j'aimerais bien mieux, mille fois, dans la plaine 
De leurs chiens sur mes pas sentir la chaude haleine, 
Que de subir ici ce sourire moqueur, 
Ce dédain qui descend comme un poignard au cœur ; 
Que d'avoir à chercher, tremblant pour mon ouvrage, 
Au front d'un roi superbe un regard de suffrage, 
D'attendre de sa bouche un mot, un souvenir, 
Un seul, pendant cinq jours, sans pouvoir l'obtenir! 

BARON. 

Mais nous jouons ce soir le Bourgeois gentilhomme ! 
MOLIÈRE. 

Comment! qui te l'a dit? parle... 
BARQîJ. 

Un monsieur qu'on nomme 
Belloc, un officier de la chambre, je croi, 
Il venait vous portant cet ordre exprès du roi. 

MOLIÈRE. 

Un ordre de jouer !.. à la tin je respire!.. 
CHAPELLE. 

De tout ce que pour toi je craignais c'est le pire ; 
Car ta pièce a déplu, lu n'en saurais douter, 
Et ce n'est qu'un prétexte à le persécuter... 
Mais lu ne joùras pas... 


